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Quartier-général

La richesse discrète des infrastructures protégées helvétique

Lt-col EMG Matteo Pintonello
Cdt bat QG il

Une
des missions permanentes d'un bat QG est

l'exploitation et l'entretien des installations de
conduite du gouvernement fédéral et de l'armée.

Ce dernier est basé principalement dans le Palais fédéral
à Berne. Le bâtiment dispose de salles de travail et de

réunions, ainsi que de systèmes informatiques permettant
la récolte, le travail, et la diffusion d'informations. Cette
infrastructure est nécessaire au bon fonctionnement de
l'Etat et à l'accomplissement des nombreuses tâches dont
le gouvernement est responsable. Il en va de même pour
les hautes autorités militaires, qui doivent pouvoir en
tout temps recueillir et analyser l'information, en tirer
les conséquences et prendre les décisions nécessaires à la
protection de la Nation et de la population. Ces décisions
doivent pouvoir être communiquées afin de pouvoir
coordonner différentes actions, qu'elles soient politiques,
infrastructurelle, ou même militaire.

L'Armée est la réserve opérationnelle du pays en temps de
crise. Elle doit pouvoir mettre à disposition des moyens

logistiques ainsi que des infrastructures aux organes de
commandement civils et militaires en cas de d'événement
exceptionnel entravant les activités de ces derniers. C'est
aussi le rôle de la brigade d'aide au commandement 41/
SIS, via ses trois bataillons Quartier Général (QG).

La fonction et la mission d'un bataillon QG peut paraître
mystérieux à première vue, au vu du secret qui entoure
ce corps de troupe. Un bataillon QG est un fournisseur
de prestation au service du gouvernement fédéral et du
commandement de l'Armée. Concrètement, cela signifie
l'exploitation d'une installation de commandement, afin
d'assurer à une instance politique ou un état-major une
infrastructure complète de commandement.

Dans cette optique, certaines formations de l'Armée,
généralement des états-majors de planification de la
défense, effectuent régulièrement des cours d'Etat-
major d'une semaine ou plus dans des installations de
commandement de l'armée. Ces exercices se tiennent
durant les cours de répétition de bataillons QG. Le but

Soldats du bataillon QG 11 en tenue de protection. Les activités ne se déroulent pas qu'en intérieur.
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de l'opération est d'entraîner aussi bien les compagnies
d'exploitation des bataillons, qui profitent de la présence
d'organe de commandement dans leurs locaux pour tester
leurs prestations, que les Etats-majors eux-mêmes, qui
peuvent donc s'exercer en condition réelle, et ce dans les
conditions parfois Spartiates des installations de conduite.

Mise en évidence des défis que pose l'exploitation
d'une installation de conduite au profit des
utilisateurs de l'installation.

La mise en place ainsi que l'exploitation d'une installation
de conduite est une vaste entreprise qui demande de

multiples savoirs faire ainsi que beaucoup de flexibilité.
L'installation doit pouvoir fonctionner en discrète
autonomie tout en permettant la conduite d'une façon aussi
flexible que possible. Les installations de conduites étant
par nature des lieux militairement sensibles, un périmètre
de sécurité l'entoure et doit par conséquent être gardé. Des

points de passages surveillés sont établis, ce qui implique
la présence de troupes spécialisées dans la surveillance de

secteurs ainsi que dans le contrôle de personnes. Plusieurs
systèmes de sécurité sont en tout temps actifs au sein et
autour des installations. Cela implique que l'entrée, mais
aussi la sortie d'une installation n'est pas chose aisée.
C'est pourquoi un Bataillon Quartier général doit être en
mesure de réagir de l'intérieur en cas d'urgence. Il est ainsi
nécessaire d'avoir à disposition, au sein même d'un même

ouvrage, des soldats et du matériel spécialisé, par exemple

pour combattre le feu, ou des sanitaires et médecins pour
la prise en charge médicale. D'autre part, de nombreuses
machines hydrauliques, électriques, ou de chauffage sont
présentes à l'intérieur d'une installation de conduite. Ces
machines nécessitent d'être contrôlées ou, le cas échéant
réparées. Cela demande également la présence de soldats
ayant une expertise technique ainsi que du matériel
spécialisé.

Une fois ces conditions de bases établies, il s'agit de

permettre àun organe de conduite depouvoireffectivement
accomplir sa tâche. Un Etat-Major a besoin de surface de

travail, de matériel de bureau, de réseau informatique et
de sources d'informations. Cela présuppose également
de pouvoir communiquer librement avec l'extérieur de

l'installation, que ce soit avec des instances politiques,
avec les médias, avec la population ou avec des troupes.
On retrouve donc également des troupes spécialisées
dans la communication et dans les moyens techniques de
transmission au sein d'un bataillon QG.

Finalement, afin que chacun puisse accomplir sa tâche
avec entrain et dans l'intérêt de la population, il est
essentiel de sustenter aussi bien les Etats-majors que la

troupe. Nous retrouvons donc nombre de cuisiniers, qui
nécessitent eux aussi d'avoir accès à du matériel et à des
matières premières de première qualité.

Vous comprenez ainsi la complexité qui se cache derrière
l'exploitation d'une installation de commandement, ainsi
que les défis logistiques et d'organisation qui en découlent.

Le commandantdu batQG 11 en action.

M. P.
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